
trottoir supérieure ou égale à 5 % et une différence de niveaux d’une hauteur supérieure à 17 cm entre 
l’extérieur et l’intérieur du bâtiment. 

Art. 2. – Dispositions relatives aux cheminements extérieurs. 

I. – Usages attendus : 

Un cheminement accessible permet d’accéder à l’entrée principale, ou à une des entrées principales, des 
bâtiments depuis l’accès au terrain. Dès lors qu’une entrée principale ne peut pas être rendue accessible selon les 
dispositions prévues à l’article 4, l’accessibilité d’une entrée dissociée peut être envisagée. Cette entrée est signalée 
et ouverte à tous en permanence pendant les heures d’ouverture. 

Le choix et l’aménagement du cheminement accessible sont tels qu’ils facilitent la continuité de la chaîne du 
déplacement avec l’extérieur du terrain. Le cheminement accessible est le cheminement usuel, ou l’un des 
cheminements usuels. 

Le cheminement accessible permet notamment à une personne ayant une dé$cience visuelle ou auditive de se 
localiser, s’orienter et atteindre le bâtiment en sécurité et permet à une personne ayant une dé$cience motrice 
d’accéder à tout équipement ou aménagement donné à l’usage. Les caractéristiques d’un cheminement accessible 
sont dé$nies au II ci-après. 

Lorsqu’il existe plusieurs cheminements, le ou les cheminements accessibles sont signalés de manière adaptée. 
Les principaux éléments structurants du cheminement sont repérables et détectables par les personnes ayant une 
dé$cience visuelle. 

Lorsque le cheminement courant se fait par un plan incliné, celui-ci offre des caractéristiques minimales dé$nies 
au II ci-après. 

Lorsque les caractéristiques du terrain ne permettent pas la réalisation d’un cheminement accessible depuis 
l’extérieur du terrain, un espace de stationnement adapté tel que dé$ni à l’article 3 est prévu à proximité d’une 
entrée accessible du bâtiment et se trouve relié à celle-ci par un cheminement accessible. 

II. – Caractéristiques minimales : 

Les cheminements extérieurs accessibles aux personnes handicapées répondent aux dispositions suivantes : 

1o Repérage et guidage : 

Une signalisation adaptée est mise en place à l’entrée du terrain de l’opération, à proximité des places de 
stationnement pour le public, ainsi qu’en chaque point d’un cheminement accessible où un choix d’itinéraire est 
donné à l’usager. 

Les éléments de signalisation répondent aux exigences dé$nies à l’annexe 3. 

Le revêtement d’un cheminement accessible présente un contraste visuel et tactile par rapport à son 
environnement permettant sa détection à la canne ou au pied. A défaut, le cheminement comporte sur toute sa 
longueur un repère continu, tactile, pour le guidage à l’aide d’une canne d’aveugle, et visuellement contrasté par 
rapport à son environnement pour faciliter le guidage des personnes malvoyantes. 

Dès lors que des bandes de guidage sont installées, elles respectent les dispositions décrites en annexe 6. Les 
spéci$cations de la norme NF P 98-352:2014 sont réputées satisfaire à ces exigences. 

2o Caractéristiques dimensionnelles : 

a) Pro$l en long : 

Le cheminement accessible est horizontal et sans ressaut. 

Pentes : 

Lorsqu’une dénivellation ne peut être évitée, un plan incliné de pente inférieure ou égale à 6 % est aménagé a$n 
de la franchir. Les valeurs de pentes suivantes sont tolérées exceptionnellement : 

– jusqu’à 10 % sur une longueur inférieure ou égale à 2 m ; 

– jusqu’à 12 % sur une longueur inférieure ou égale à 0,50 m. 

Palier de repos : 

Un palier de repos est nécessaire en haut et en bas de chaque plan incliné, quelle qu’en soit la longueur. En cas 
de plan incliné de pente supérieure ou égale à 5 %, un palier de repos est nécessaire tous les 10 m. 

Les caractéristiques dimensionnelles du palier sont dé$nies à l’annexe 2. 

Ressaut : 

Lorsqu’il ne peut être évité, un faible écart de niveau peut être traité par un ressaut à bord arrondi ou muni d’un 
chanfrein et dont la hauteur est inférieure ou égale à 2 cm. Cette hauteur maximale peut toutefois être portée à 4 cm 
si le ressaut comporte sur toute sa hauteur une pente ne dépassant pas 33 %. 

La distance minimale entre deux ressauts successifs est de 2,50 m. Ces ressauts successifs sont séparés par des 
paliers de repos. 

Les pentes créées comportant plusieurs ressauts successifs, dits « pas d’âne », sont interdites. 

Un plan incliné ne présente pas de ressaut, ni en haut ni en bas. 
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